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Réu nion du 13 Fé vrier 1987

Pré sents : Chr. BECKER, M. BONIFAY, Ph. BORGARD, J. BREMOND, J. FALETTO, G. et J.-B. FERAUD, M. MONTJARDIN, J.
PITON, J. et Y. RIGOIR, L. RIVET, N. ROHMANN, D. ROUQUETTE, Cl. SINTES, L. VALLAURI, F. VILLEDIEU.

Excu sés : G.D.A., C. RAYNAUD.

La journée passée à Arles nous a per mis de voir le ma té riel
re cueil li lors des re cher ches me nées ces quatre der niè res an -
nées sur des si tes ur bains et su bur bains.

Cl. SINTES ex pose les ré sul tats des fouil les du cirque,
pour le quel il est en vi sa gé un dé ca page de la to ta li té de la su -
per ficie (450 x 110 m)... Il s’at tarde plus par ti cu liè re ment
sur les re cher ches condui tes dans le vi rage. Le mo nu ment
re pose sur d’énor mes pieux de bois pro fon dé ment en fon cés
dans le sol ma ré ca geux. Tou tes les al véo les sont en suite
com blées sur toute la hau teur des fon da tions dès la fin de la
cons truc tion (ép. fla vienne). A une pé riode tar dive, un ha bi -
tat oc cupe tou tes les al véo les. Les son da ges té moi gnent de
ce fait sur la to ta li té du mo nu ment. L’es pace est oc cu pé,
au-delà des en tre toi ses (l’avant-pièce) grâce à la cons truc -
tion d’un mu ret en avant des al véo les qui di vise l’ha bi ta tion
en deux piè ces. Un seuil per met l’ac cès à cette deuxième
pièce su ré levée par rap port à l’avant-pièce. Les fouil les
mon trent éga le ment l’exis tence d’une voie ca ladée, contem -
po raine de ces ha bi ta tions qu’elle cein ture. Au cun ha bi tat
n’est at tes té à l’in té rieur du mo nu ment et l’étude dé montre
la pour suite de l’uti li sa tion de la piste. Les ha bi ta tions (et le
cirque) sont en suite com plè te ment dé trui tes et les murs spo -
liés.

Le ma té riel cé ram. pré sen té par J. PITON pro vient de trois
ni veaux et de plu sieurs al véo les.

- l’ob ser va tion glo bale de la cé ram. issue des sols d’oc cu -
pa tion de l’ha bi tat montre une im por tante pro por tion de
Lui sante (dont fr. à dé cor ocel lé) et la qua si ab sence de DS.P. 
La sig. Cl. D (H. 58, 59B, 61A, 67) et C (H. 50) per met tent
de pro po ser une da ta tion de la fin du IVe s. pour la mise en
place de l’ha bi tat. On note un fr. en cér. com. mo delée d’im -
por ta tion et un pe tit bord de mor tier du Gr. 1.

- les ni veaux d’aban don ont éga le ment li vré un fort pour -
cen tage de Lui sante et tou jours peu de DSP (un fr. gris). En
re vanche, la C1. D de meure abon dante (H. 67, quatre bords
87, un 88, un 91, un 103, un fd dé cor lis sé) et cor res pond à
des for mes du VIe s. On re marque éga le ment plu sieursfr. de
cér. com. im portée : une pe tite cruche can nelée proche du
Gr. 2, une anse de mar mite du Gr. 3. Le ma té riel am pho rique
(amph. afric., une de Gaza, des amph. orient. 1, 3 et 5)
confir ment la da ta tion de l’aban don de l’ha bi tat au tour du
mi lieu du VIe s.

- en ce qui concerne les tran chées de ré cu pé ra tion des
murs, si la Lui sante est tou jours abon dante, la DSP est moins 
rare (plat Rig. 3, mor tier 29, un bd. Rig. 6 an cien). Pa ral lè le -
ment à la Cl. D (H. 58, 59, 87, 91, 99, un bd. 99 à lèvre
aplatie-triangle, un bd. guil lo ché ext. fm. iné dite) on trouve
deux bords de LRC, beau coup de cér. com. brune com pa -
rable à celle de l’Hor tus, des amph. (dont une lèvre trian gu -
laire proche des amph. afric. à dé cor ondé). La da ta tion pro -
posée, mi lieu VIe s., est main tenue.

Cl. SINTES et J. BREMOND nous font en suite vi si ter
l’ac tuel chan tier de fouille du cryp to por tique (Mairie) qui
ré vèle aus si un ha bi tat tar dif sur le fo rum. Le ma té riel re -
cueil li confirme la forte pro por tion de Lui sante (en Arles)

dont cer tai nes for mes sont iné di tes (cf. des sin, fr. de bd
et panse avec es tam pil les sur l’en co lure et le haut de
panse). La si gillée Cl. D. est très abon dan tes, en gros fr.
(plu sieurs di zai nes...), sou vent brû lés (H. 59, énor mé -
ment de 61A et 61B ; H. 62 ; un bd. du type H. 63 avec
“en co ches”, H. 67, des mar lis dé co rés). Quel ques cou -
ver cles en afric. de cui sine, des fr. de cér. mo delée et des
amph. afric. de moyen nes di men sions, ain si que des
LR3 an cien nes, Alma gro 51A/B et 51C com plè tent cet
en semble qui peut être daté de 400 ou du dé but du Ve s.

Pour fi nir, Cl. SINTES pré sente les fouil les réa li sées
sur un autre site ur bain : l’es pace Van Gogh, à l’em pla -
ce ment de l’an cien hô pi tal. A été mis au jour un dal lage
mo nu men tal re pré sen tant une voie de 8 m de large,
bordée de trot toirs, qui se place à 45` des voies ha bi tuel -
le ment connues pour la ville an tique, et qui se di rige vers 
le cirque. Vers la pre mière moi tié du Ve s., la voie est
comblée de terre ; des cons truc tions s’ins tal lent en suite
sur le trot toir et la rue, re pre nant l’orien ta tion de la voie.
Un pas sage en terre battue est conser vé qui se ré tré cit au
fil du temps. Vers le VIe s. la zone est to ta le ment aban -
donnée. A par tir du XIe s., seuls des fos ses et si los per -
cent ces ni veaux jus qu’au dal lage. Au XIIIe s., les jar -
dins de l’hô pi tal se dé ve lop pent et scel lent l’en semble.

Le ma té riel pré sen té est issu de deux contex tes.
- les murs . l’ob ser va tion de la cér. (une anse de Lui -

sante, un fr. DSP déc. pal met tes, un fr. DSP lisse, un
mar li CL. D H. 97 et un bd H. 103) et des amph. (orient.
2, de la deuxième moi tié du Vè s. au plus tôt) per met de
pro po ser une da ta tion du VIe s.

- l’ha bi tat : il a li vré de la Cl. C (H. 85), beau coup de Cl. 
D (H. 58, 61, 87, 88, 91C, 104 et un bd non iden ti fié), un
mar li Rig. 1, de nom breux cou ver cles afric. non cen drés, 
de la cér. com. grise du VIe s., un bord-anse de mar mite
du Gr. 4 et un fr. amph. LR1. Cet en semble évoque une
da ta tion du VIe s.

- en fin, le ni veau de des truc tion est daté du mi lieu du
VIe s. à la vue du ma té riel : un peu de Lui sante (proche
de celle de Por tout), quel ques fr. de DSP (1 fd déc. pal -
met tes, 1 mar li guil lo ché, 3 fr. dé co rés et quel ques fr. lis -
ses, de la Cl. D (H. 103 et 104), des lam pes afric., des bds 
à gorge en cér. com. grise ain si que des amph. afric.
(Keay 52 ?), LR1, Gaza.

ÉLÉMENTS COMPARATIFS SUR LA
CERRAMIQUE FINE DU HAUT
MOYEN-AGE

Les re cher ches me nées à Arles ces quatre der niè res an -
nées nous ont per mis de tra vail ler sur des ni veaux du
haut Moyen-Age. Cinq si tes sont exa mi nés ac tuel le -
ment.

1) Deux si tes su bur bains
- Le Cirque Ro main avec des ha bi tats qui ap pa rais sent

fin IVe-dé but Ve siècle pour dis pa raître lors de la des -



truc tion du mo nu ment dès la fin de la pre mière moi tié du
VIe siècle.

- La Ver rerie de Trin que taille avec des ni veaux de rem blais
cons ti tués lors de la ré cu pé ra tion de pier res des murs des vil -
las.

Les struc tu res sont dé trui tes aux alen tours des an nées
260-270, mais on ob serve quel ques tra ces lé gè res de réoc cu -
pa tion vers la fin IVe-dé but Ve siècle.

2) Les trois au tres si tes fouil lés sont ur bains
- Van Gogh, avec un ha bi tat qui, comme au Cirque, ap pa -

raît dé but Ve siècle, pour dis pa raître dans la pre mière moi tié
du VIe siècle.

- Sainte-Luce, ha bi tats plus rem blais des Ve et VIe siè -
cles.

- Les fouil les ré cen tes des Cryp to por ti ques (Mairie)
avec un ha bi tat de la fin de la pre mière moi tié du Ve
siècle.

Cela re pré sente 54 cou ches étu diées, com pre nant cha -
cune entre 10 et 250 tes sons, soit un to tal de 3 113 frag -
ments de cé ra mique, Afri caine D, lui sante, DSP (la cé -
ra mique com mune étant re tirée du comp tage pour cette
étude).


